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- UN -CRFOwR.

Qu'y a t il donc ?Appel ~Judicieulx LE DOCTEuR.
Ne vois-tu pas ?

(Comnedie en 1 Acte) CRWFFOIT.
(La scène se passe dans un village Dame ce n'est pas moi qui regar.

canadien au nord de Québec, époque de.
Présente.)T.Lson

O'ti vrai ? Ben vot' sarviteur
alors. ''ieul, d'voile appeler coin' 'ENSEIGNE11EN'l I .lT Ei

LE DOCTEUR (à JiC4iilleit.) Cessez d'i i primier l'idée i elîgieil-
Y a.t il longtemps que vous êtes se dansa l'e.sprit <le lat jeunîesse et

aveugle, le pè e ? vous préItrerez une géniraîîiî,î de-
JACQINET. unifdateurs.

E line etîltîv:nt que lez apli élusF
Ben, y a't.uîî' eçecouqqe. que j'Ile ma.tériels (les peuples, (>l i(Ill(

raplepus .Itiuasi d'plis quand. aux rvîdcto~ e l"siîf
J'dislitîgue lie"î Si c'est le jour ou rieures une ft1,reté sanîs merci. ls I
Ei c est lat nuite ; mais c'est tout, sont bien inispirés les chefî <lu1 coil- j

LE flOCTLUI. tnunisuîe révol î'tiontnairA l'i, . .

ien ;, avz-osidjà vu uin tu- êt de leur manifeste -Ir glit-!ie
flin ;contre lat Qociiétê inscrivent i.. *îéga.decn pur ela lin de la Divinité. >ius v.oile jet-

jA(:Qt:u~E'r.terez l'hsommîîe danîs l(.es ens. en lui
Moué Non Pouquoifair unenlevanit tout espoir le coai pensa'

ns éis tiotîs cc semoi ns îa t icîlliet ilImédeinsupîportera les inégalités sociales
CRIFoit (rianlt) qtli le privent de sa îlpart dle bien.

La question al bien sa raison d-é- être dans ce mnde qîli.îrolr lîîi,e>t
tre. réel. s'*il voit qjuil le pei o'tite'

LE Do-Wk.i il . r. il lIerl prîis contre les ili sti t îî
tiotis, donî.t il se croît lat victimie,

A ppchelie.un peu, bonhioîmme, d 'mlie llîiîîe gl ialîol iquoe et dl'tile
s1 ue j'exanine votre cite. furéur <le de&trtîction effrovnble.

JACQONEr.C'es sons l'empire tlîŽ ce senti
ment Ilue la Commu1111ne al tii , le tk'taMon cas*? aux mo)numn)lts de l'anis, qui

]LL D(.c-rkv:în. étaietnt b4 s3'ilole des plouvoirs
Ouivolre oil c'~t l mêeétablis. Ilaxiîîe l)îic:tînîî'e ciitis

ou ose. , S.ncdil ; '.uest) Bon, s- ii':îist Ponl remaîrq uabîle livre surclise.(.IIC(ttitclBon Il- Priset ses ogle3, -e sent pris
eoyez-viotig l1k devanît mîoi. (il le~ l'tinî' graînde tiijýîvs-e àt Ilîé l '

fait sasspeîîir (le côté) lti,Žî., commîie 1 cette vil le slnlîe e ir
cela. (1l lui î :ise les~ dloigts <levant iveille (le la, Civ ilisation î. qu îil vient
yeux) vîîvez.vots quîelquîe cîîoze ? <le décru e d:iis tous4 ýes dléjit'.

JcQiNr(clîîrchoîît il roit")4 îvevleîîîra, tit jotur la1 proie île-
J'cé ni ;q Utt<u 'hos cos-flamumes. Il est certain qule cIe:l

1'r Iuou ' ulq'loecm atliéisin1e quti allmer . I i lat torchlv
ruedunor.avec laqu~tel le le roulillils me rélvt-

ILE Docr l'Euit. I tio nnlai < voudlra touit ai ; le

L'Seil me jiarait bon. je asjlrovîci le 'cîirt îli
fai re v en ir mies i oil tiiîîeitq. (l ),)C. poîuvoir réaliser :ses réves dle reilo'
Jr.nI\ïNa M ,~ax 1 vaion sociale.

Les mîêmies, pi us3 Max.

Monsietur rîî'a, 1 pphd é?

Oui; vat tue( chercher inla boit(,

Tout <le suite, <docteuir. (Il sor't.)
ENE X

Les mêmiesQ, moiîns Max.
1&CQUINET et (,ucu,- (à part)

En v'la t- un' par exem ple I un
docteur I

LE DOCTEUR (il 6'riffurt).
'Mon chier Marcel. si la maladie

de cet hommte est telle citle je lat
crois, il verra clair dans ou) quart
d'heure..

Cîttïo'RT (peu conva'incuc).
C'est bien possible.

.SCÈNE XI

Les mêmes, plus Max.

MAX (entranit avec une boite)
Voici, 'MouRitur; je crois vos

instruments en bon ordre.
LE DocTrEuit.

(à 3Iax) 'Merci mors vieux Max.
(ù Criffert) Tu vas voir. (Il ouvre

,la boite, prend une lentille it examine
les yeux de Jcîcquinde) Pourtant vrai I
<ùOriffort) Marcel 1 Marcel I

lIus le IS-5,0oo) personnes sýe
tout suicimlée.s dlans lis ditît,:rvtil
pays (lu. înîînd,' dii1 :,0 eeîîîeîlie
1894 titi W~ tvetelil.nr 185. Ce'
'20,100 de A>1 uî'esmi 't*I

Lesjoiîilhl îe iédecine ail
mlaîrds .igiî:tteiît îîîî cais exi aorîli
naire do:l.>,I.reimnt voici les
détails : t

Un ouvrier ébéiniste, âgé dle file'
rante-cilatre aits, est mort riceîs-
mient, à Ililiiah civil (le SrS
bourg, i,Ù il était enîtré il deux re-
pris2es dliftéreiites à lit suite de cri-

s9es alcoliqiiel. La p>remîière foie.
Ra maladie s'était manifestée par
<les miaux <Ile ttte. tremblement
dans les membres, etc... Lat secoîî'
dle fois, le manl 'tatcoimpliqîué
d'tune ttiberculose avancée et d'intio-
lérables dotilemîrs d'estomîac dont
la eciesîce ne parvenait pas il tri'
omtpîer, et ponur cause. Quand il
fut mort, en effet, on procéda à
son autopsie et l'on d6couvrit dans
une cavité de son estomac une
sorte de pierre <le forme cylindri-
que, de 10 centimètres <le long sui
5 de large et 4 d'épaisseur et qu'a
sa consistance comme à sa nature,
les médecins reconnurent pobur être
uin composé <'alcool et <le vernis.

Le malheureux ébénitqte avait
pris l'hatbitude de boire Jusqu'au
vernis dor't il se servait d ans ses
travaux quotidiens I

PHARMACIE BARBEAU
1934, r<ue Ste-Catherrine Coin St-Chs-Borromée,

Prescriptions remplies avec le Assortiment complet de mède-
Plus grand soin, par des cons- clues Françaises, Artictes de
mis certifiée seulement . .. . Toilette, Parfuoms, Poudres, eto.

Etudiants, même prix qu'aux médecins
1'e .îi' ,P)10 s bK tS î,,î;. 11.Tn iIl R LI" 7050.

QUERY FRERES M. E. LAPOINTE
Ptilgrahus al1trfs dul Cerle 147i liatie NniudA

Pendant 14 ans chez Nolman & Fits ".,1' F ~IiîIF Es %lI.IQiiF

Plî~î~iîjlîc, cil toits geîîî'es et td'aIré-s lipF~s s 'rTfT TP liES

-. les procédlés les plis rkieui s. t"félî e ,n, rv~ îiiJ

Tout argent pour abonnement $Ii%il '1 . .lc oll:
ou nnnîice ait JOURNAL D lS'
£TUDIANTS devra etre, adresse: PRIX SPICIA!. POUR ETUDIANTS-

Bùte 29. l, ., IO%'I(t' L ~. i A va o u R E Êi X

A~MND onLsrsn~'.'1599, rue Ste-CATHERINE

i 584, f'Jtre-Dsme, Vis.a'vls le Palais dc Justice ý~ LIVRES de M EDE1CINE

~~O'~ERGlie, ' 6J. B. ROLLAND & FILS
à a 14, rue St-vlincont

693. rue St-Laurent M NONTREAL.
Eer l es Médecins et Messieurs les0 H Ai U S S U lEmdiORîe Udciet«It.ý.Ii.I.Oa

Eui ats. Médecin 1,Ill. .t l pai'ple de. cor',
.AN4GL.AISES''n.jiîi llîd 'lu ,,i .'t.<"e

Spécialité pour tout ouvrage à la -

main fait sur commande. !Rest&aUîiant Commirercial
j 1612 RUE NOTRE-DAME

ftéparamge de tout genre fait avec -ft, ,î. . . l~,'il 'i,î î1d.ic.
te plus grand soin et ài des t!Oi'r Iifi r. suîî 3 .i... . . '1. CI1;iia

PRIX REDUITS , 1 1-ie't'i r,,

i 'HEO. LAINOTOT, Prop.
QUIN~ZE POUR CR'NT de réduc- E,ître. Pri..., 1620. , 0c.Onc

tion pour les Etudiants. ----- 1__ fil__

i 1'. l'il O ! fiOU l11E. LE-iCLAII1E TABACS FRANÇAIS et
CIGRETESFRAMCAISES

Eq1 î,pcùîr <1. li rue Ouc.r iev, utlii UNE SPECIALITE.
îîutc 'itr rncurld CICARES de CHOIX

IMPORTES et
DOMESTIQUES.

13,Rue Ste-d'atherin. Est

444, Ru-, R.ACHEL l:r'/'"5..- -

MO 0N'T11'- A LI Emulsion d'Huile de Foie do moruie
CTsEO30-BIPHOSPHÂATE

Cercueils en buis et en mnétal de; Faiblesse Im,..î Ps £nfarr's.
toute description. SEILtVEZ:/ ....lJ

Corbillardsi pour funérailles airs'-l'~ , î. î'îltienr le
si que tous les accessoires néce.48ai- SEVZVU .. Rhume de Cerveau.

l'es. des CACHETS du Dr BARNS
Habiilemients pl o u r hommes, 1'l, 'r v--tr' Mzl de Tête.

femmes et en f'aute et emnbaumenment Ci,~i s10 liilutCs.

à prix modérés. ADELARD SAVARD

N. L 1 l '.L Iarmapt, Coint des rites Ilaclci et SI-Denis

MARCHAHD - TAILLEUR HOTEL RIENDEAU
I 3SY2, Rume Saiffl- latàret n fac de 1 'I0,0bid t V, îiIe et du Nais dehJstice

Prîx rIWcciauý peur les IEtuiaznts. Q 1 tItes fis Il, Btît îî et dtes

MN. A. LÂcicix, étudiant en droit,
est autorisé à prendre les abonne-
mente pour notre journal.

G,, ae lie Gln~'inls -I, '1.; .

isSet 60, l'la ee .Vicqiers-Cirtler
1.1NTtt A L.

JOS. RIENDEAU, - - Propriétaire.


